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 EN DEUX MOTS  La fouille d’un hôtel particu-
lier du quartier du Marais, à Paris, a révélé l’exis-
tence, dans la première moitié du XIVe siècle, 
d’un grand atelier métallurgique. Des alliages à 
base de cuivre y étaient fabriqués, puis transfor-
més en divers objets de toutes tailles. Produisant 
des boucles de ceinture, de la joaillerie fantaisie 
aussi bien que de la vaisselle, ce bronzier trans-
gressait les limites traditionnelles séparant les 
corporations. L’organisation du travail, avec des 
tâches plus ou moins spécialisées, donne aussi 
un caractère industriel à cette activité.
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---- Enceinte  
de Philippe Auguste
---- Limite actuelle de Paris 
LES BÂTIMENTS fouillés à l’angle 
de la rue des Quatre-Fils et de l’ac-
tuelle rue des Archives, dans le IIIe 
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L’HÔTEL DE MONGELAS, qui subsiste aujourd’hui, a pour l’essentiel été construit aux 
XVIIe et XVIIIe siècles. Les aménagements qui se sont succédé à cet endroit depuis le 
XVe siècle ont bouleversé les vestiges de l’atelier médiéval. Le fond du four qui servait 
à fondre le bronze (ci-contre) a toutefois été retrouvé.  © PHOTOS NICOLAS THOMAS
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* Les teneurs  
et les variétés  
de métaux utilisées 
dans les alliages 
pour fabriquer  
le bronze et le 
laiton différaient 
de celles employées 
actuellement. Le 
laiton, par exemple, 
contenait de l’étain 
et du plomb en plus  




































































































siens.฀ N. T. et D. B. 
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LA COUPE D’UNE PAILLETTE en tôle, vue 
au microscope, révèle que l’objet a subi 
des recuits lors de sa mise en forme. Les 
« chapelets » d’inclusions (en noir) indi-
quent la direction de la déformation.
DES CHUTES DE DÉCOUPE de tôles en alliage 
cuivreux ont été retrouvées en très grand 
nombre.  Elles témoignent de la fabrication 
de paillettes destinées à être cousues sur les 
vêtements. © N. THOMAS/INRAP
CETTE APPLIQUE DÉCORATIVE montrée 
sur les deux faces est en laiton jaune. 
Sa couleur ressemblait à celle de l’or, 
comme en témoigne le point où la cor-
rosion a été abrasée (en bas).
POUR EN SAVOIR PLUS
 A. Gady et J.-P. Jouve (dir.), Les Hôtels de Guénégaud  
et de Mongelas – Rendez-vous de chasse des Sommer  
au Marais, Citadelles & Mazenod, 2006.
 N. Thomas, « Paris 75003 – Hôtel de Mongelas – Un atelier 
métallurgique du XIVe siècle : artisan ou industriel ? »,  
in Actes des journées archéologiques d’Île-de-France, 
29 nov. 2003, Saint-Denis, 2006, p. 3-11.
 www.inrap.fr
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